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Trois interviews ont été réalisées auprès 
de compagnons très proches de Voline 

1211 Léo Voline par la rédaction

M Nikolas Tchorbadieff par 5.B,

IZfi André Arru par la rédaction

Nous tenons à remercier tous ceux, orga­

nisation ou particulier, qui nous ont aidé à 

réaliser ce numéro, et rout particulièrement 

ceux qui nous ont confié leurs documents 

iconographiques : famille Picqueray, Claude 

Doubinsky, Jenny Prudhommeaux, André 

Arru, sans oublier bien sûr Léo Voline. 
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Mollie Steimer 

P
ARMI les militants et militantes du
prétendu deuxième rang - terme 

aussi discriminatoire que courant pour 
désigner ceux sur lesquels s'appuient 
les grands noms pour préparer leurs 
meetings et conférences, et pour assurer 
la publication de leurs œuvres connues 
ou méconnues, ainsi que bien souvent 
leurs propres moyens d'existence -, 
une des plus remarquables dans les 
années d'entre-deux-guerres et au-delà 
fut certainement Mollie Steimer. 

Né à Dounaevtsy en Ukraine, le 21 
novembre 1897, elle émigra avec ses 
parents et ses cinq frères et sœurs aux 
Etats-Unis en 1913. Pour aider finan­
cièrement sa famille, elle dut tout de 
suite commencer à travailler en usine. 
Lectrice avide, elle dévora les livres de 
Kropotkine, d'Emma Goldman et Dieu
et l'Etat de Bakounine. A partir de 
1917, elle milite au sein du mouvement 
anarchiste. Avec un groupe de jeunes 
anarchistes juifs, elle publie un jour­
nal anarchiste clandestin en yiddish, 
Der Sturm (la 'lèmpête), suivi après une 
scission en 1918 par Freiheit (Liberté).
En août 1918, après le débarquement 
des troupes amé1icaines en Russie, ils 
publièrent un tract en anglais et en yid­
dish appelant les ouvriers américains à 
soutenir la Révolution russe par une 
grève générale. Dénoncés par des 
ouvriers «patriotes» et un membre du 
groupe qui se mettait à la disposition de 
la police, Steimer et les autres mili­
tants furent arrêtés et finalement accu­
sés de conspiration en vue d'une insur­
rection (à l'exception de Jacob Schwartz 
qui, le 14 octobre 1918, mourut des 
suites du passage à tabac que la police 
lui avait fait subir). 

Le procès, connu sous le nom 
d'« Abrams case » (du nom de l'un des 
condamnés, Jack Abrams), fut un des 
plus notoires et scandaleux procès poli­
tiques de l'histoire juridique des Etats­
Unis: trois des accusés, Jack Abrams, 
Hyman Lachowski et Samuel Lipman, 
furent condamnés à vingt ans de pri­
son et à une amende de 1 000 dollars, et 
Mollie Steimer à quinze ans de prison et 
à une amende de 500 dollars. Une sen­
tence aussi remarquable que généreuse 
pour la publication d'un petit tract ! 
Suite aux protestations des cercles radi-

eaux et libéraux, et en attendant la révi­
sion du procès, ils furent libérés sous 
caution - Mollie Steimer sera arrêtée 
en tout huit fois durant les onze mois 
suivants car, à peine libérée, elle se 
plongeait de nouveau dans la propa­
gande anarchiste. 
Elle sera finale­
ment emprison­
née à Blackwell's 
Island à partir du 
30 octobre 1919 et 
puis, dès avril 
1920, dans la pri­
son de Jefferson 
City au Missouri 
jusqu'en novembre 
1921. 

Le 24 novembre 
1921, elle fut 
expulsée (avec 
Abrams, Hyman 
et bien d'autres), 
à ses propres 
frais (!), des Etats­
Unis vers la Rus­
sie, arrivant à 
Moscou le 15 
décembre 1921. 
Elle y fit bientôt la 
connaissance de 
Senya Flechine 
avec qui, après 
bien des pro- i
blèmes, des arres- � 
tations et une � 

·;;; condamnation (cf. r
l'article sur Fie- � 
chine), elle fut 
extradée <l'Union soviétique le 23 sep­
tembre 1923. Se rendant à Berlin, elle 
envoya des articles à la presse anar­
chiste (Freedom à Londres, Der Syndi­
kalist à Berlin, La Protesta à Buenos 
Aires), où elle racontait ses expériences 
en Russie «postrévolutionnaire». Avec 
Flechine, Alexandre Berkman et 
d'autres, elle participa au soutien des 
anarchistes et autres révolutionnaires 
réprimés en Russie, d'abord à Berlin, 
puis à Paris (où Mollie Steimer et Senya 
Flechine vécurent dans un appartement 
avec la famille Voline), puis de nouveau 
à BerUnjusqu'en 1933 lorsque, à l'arri­
vée au pouvoir de Hitler, ils quittèrent 
l'Allemagne pour la France. 

Elle fut arrêtée (comme juive et 
anarchiste) le 18 mai 1940, tandis que 
Senya Flechine put se sauver grâce à 
l'aide de camarades anarchistes et se 
rendit à Marseille. Ils s'y retrouvèrent 
finalement, après que Mollie ait réussi 
à s'enfuir du camp d'internement. Ils y 
rencontrèrent pour la dernière fois 
Voline, avant de partir au Mexique. De 
là, Mollie envoya de temps en temps 
des articles à la presse anarchiste (par 
exemple des souvenirs sur Voline, 
après sa mort). Dans les années 70 et 
au début de 1980, elle participa à des 

films sur Emma Goldman et sur le 
mouvement anarchiste juif. Elle est 
morte à Cuernavaca, au Mexique, le 
23 juillet 1980 d'une crise cardiaque. 

H.B. 

Sources: 
Cf. article " Flechine •. 
Paul Avrich, An Anarchist Life : Mollie Steimer (1897-
1980), s.l. n.d. (1981 [?]), 12 pp. et i/1. 
Mollie Steimer, Todo una vida de lucha. La rebellon 
de una anarquista condenada por ambos imperios, 
Ediciones Antorcha, Mexico (Mexique), 1980, 112pp. 
et 16pp. il/. 
Margaret S. Marsh, Anarchist Women 1870-1920, 
Temple University Press, Philadelphie, 1981. 
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Senya Flechine 
S 

IMON (Senya) Isaakovitch Flechine, 
qui fut depuis le milieu des années 

20 et dans les années 30 en quelque 
sorte le photographe officiel des anar­
chistes résidant ou passant par la 
France, est né le 19 décembre 1894 à 
Kiev. En 1910, à l'âge de 16 ans, il 
quitte la Russie et émigre aux Etats­
Unis. n y devient anarchiste vers 1913 

et, par la suite, travaille dans les 
bureaux du journal Mother Earth 
d'Emma Goldmanjusqu'en 1917, date 
à laquelle il retourne en Russie. 

D'abord actif dans le groupe qui 
édite Colas Trouda à Petrograd, il 
adhère finalement à la confédération 
Nabat en Ukraine et, entre 1918 et 
1920, milite clandestinement tout en 
combattant à Kharkov et à Kiev. Il est 
arrêté une première fois en novembre 
1918 par la Tcheka, avec les autres 
délégués de la deuxième conférence 
des anarcho-syndicalistes. Le 10 jan-
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vier 1920, il se trouve au club anar­
chiste de Kharkov quand celui-ci est 
fermé par des policiers appartenant à 
!'Armée rouge et il est arrêté avec plus 
de quarante anarchistes. C'est proba­
blement à cette occasion que, trans­
féré à Moscou, il rencontre en prison 
Voline et Mark Mratchny. Relâché 
quelques semaines plus tard et de 

retour en Ukraine, il est de 
nouveau arrêté avec une 
trentaine de camarades au 
début de juin 1920 quand 
la librairie du Nabat et du 
Volnoye Bratstuo est fermée 
par ordre du Département 
spécial de l'armée. Ils 
seront libérés vers la fin du 
même mois, juste avant le 
deuxième congrès de 
l'Internationale commu­
niste, et la librairie rou­
vrira ses portes, avant 
d'être définitivement sup­
primée en novembre 1920. 

Fin 1921, il travaille à 
Petrograd au Musée de la 
Révolution lorsqu'il 
rencontre Mollie Steimer 
qui venait d'arriver des 
Etats-Unis. Ils tombent 
amoureux l'un de l'autre 
presque immédiatement et 
dès lors vivront ensemble. 
Lorsque la GPU (Gépéou) 
vient, dans la nuit du 1er

ai novembre 1922, arrêter 
;i Mollie Steimer, Flechine est 
� également emmené. Ils 
1 seront tous deux condam­
g nés à deux ans d'exil à 
0 

Obdorsk, en Sibérie, avant 
d'être relâchés après une grève de la 
faim et l'intervention des délégués du 
deuxième congrès de l'Internationale 
syndicale rouge (action de May Pic­
queray). Leur liberté - relative, bien 
entendu, dans les conditions de la 
société postrévolutionnaire - ne dure 
pas longtemps : Flechine est de nou­
veau arrêté avec Mollie Steimer le 9 
juillet 1923 à Petrograd, puis finale­
ment expulsé de Russie - seulement 
après une nouvelle grève de la faim. 
Ils partirent de Petrograd pour Stet­
tin en Allemagne le 27 septembre 

1923. De là, ils se rendirent à Berlin 
où Flechine participa à l'activité du 
Comité de défense des révolutionnaires 
emprisonnés en Russie (organisé sur­
tout par Alexandre Berkman). 

En 1924 il se rend avec Mollie Stei­
mer à Paris, où ils vivent d'abord avec 
Valine et sa famile, avant de prendre 
une chambre avec Jacques Doubinsky. 
Ils seront en 1927 parmi les fonda­
teurs, avec Berkman, Doubinsky et 
Valine, du Groupe d'entraide établi 
pour aider les anarchistes exilés de 
Russie, d'Italie, de Bulgarie et 
d'Espagne, leur fournir argent et 
papiers. Flechine s'était entre-temps 
établi avec un succès considérable 
comme photographe et, en 1929, il fut 
invité à travailler dans le studio de 
Sasha Stone à Berlin. Ils y vécurent 
jusqu'en 1933, puis rentrèrent à Paris. 
En 1940, après l'invasion allemande, 
tandis que Mollie est arrêtée en mai, 
Flechine réussit à s'échapper et se rend 
à Marseille où il l'attend. Ils y rencon­
trent Voline pour la dernière fois vers 
la fin de 1941, avant de partir pour le 
Mexique. 

Flechine prend, comme Mollie, la 
nationalité mexicaine en 1946, après 
avoir vécu pendant vingt ans l'exis­
tence d'expatriés possédant un passe­
port international dit <<de Nansen». Ils 
tinrent un studio de photographe à 
Mexico, appelé SEMO (SEnya et MOl­
lie) jusqu'en 1963, date à laquelle ils 
se retirèrent à Cuernavaca où il vécu­
rent en recevant au cours des années 
une suite presque ininterrompue de 
visiteurs, surtout anarchistes, pour 
partager leurs souvenirs. Après la mort 
de Mollie, Senya Flechine, malade et 
incapable de vivre seul, fut finalement 
hospitalisé à Mexico où il mourut à 
peine onze mois après sa compagne, le 
19 juin 1981. 

H.B. 

Sources: 
Alexander Berkman, The Bolshevik Myth (Diary 1920-
1922), New York, 1925 (traduction française: Le 
Mythe bolchevik. Journal, 1920-1922, éd. La Digi­
tale, 1987). 
Paul Avrich, Anarchist Portraits, Princeton Univer­
sity Press, Princeton (Etats-Unis), 1988. 
Paul Avrich, The Russian Anarchists, W. W. Norton, 
New York, 1978 (d'abord Princeton, Princeton Uni­
versi

t

y Press, 1967; traduction française: Les Anar­
chistes russes, Paris, Maspero). 
Abe Bluestein, Fighters for Anarchism. Mollie Steimer 
and Senia Fleshin, Libertarian Publications Group, 
1983 (distributé par Refrac Publications, Londres, 
Grande-Bretagne ; Powderhorn Station, Minneapo­
lis, Minnesota, Etats-Unis). 
















































































































